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SZYMONOWICZ ABRAHAM Z"L 
 

Recit de sa vie: 

Fils d'Azriel et de Ryvka, né à Kutno le 3 Aout 

1930, il a émigré en Israël en 1936, depuis la Pologne. Il a 

étudié jusqu'à la 8ème dans une école élémentaire de Ramat 

Gan et a changé pour une école du quartier de Borochov, 

ou il a étudié en 7ème. Un membre du mouvement de 

jeunesse du HaShomer HaZair à l'âge de 11 ans et il y est 

devenu entraîneur à l'âge de 15 ans. Il a étudié en 5ème au 

Nouveau Lycée et 4ème au Séminaire Beit HaKerem de 

Jérusalem. Il s'est présenté pour le service militaire 

complet en Mars. Il était auparavant un membre de la 

Haganah pendant trois ans et demi, dès l'âge de 14 ans 

(dans les Bataillons de Jeunesse Hébraïque), par deux fois 

recalé pour le service au combat, mais il est entré dans une 

unité de combat au Palmach. Il a rejoint l'entraînement de 

HaShomer HaZair à Shoval, a servi dans le Palmach et s'y 

est entraîné, malgré une condition de santé qui ne le lui 

permettait pas. Jusqu'à la dernière bataille dans laquelle il 

est tombé, il n'avait participé à aucune opération. 

Il est tombé le 4 Juin 1948 à Ashdod. Lorsque la 

retraite a commencé, son peloton a reçu l'ordre de couvrir 

la retraite, mais une grande partie des hommes n'ont pas 

avancé – et seuls Abraham and quelques-uns sont restés 

pour couvrir. Il a été blessé à la jambe ; ses amis se sont 

retirés et il a été laissé blessé sur le champ de bataille avec 

un autre homme blessé lui-aussi et ils ont été retrouvés 

mort le lendemain. 

 

Extraits de ses lettres 

5/25/48 

– – – Je suis en ce moment à Mishmar HaNegev. J'ai me 

suis déplacé là depuis le camp d'entraînement où j'étais 

tout le temps, bien que nous pension que nous irions à 

Shoval, où nous faisions l'entraînement des conscrits 

d'habitude. Notre temps est divisé en deux. Une semaine 

d'entraînement et une semaine de travaux dans les champs. 

Cette semaine, nous travaillons dans les champs. Nous 

travaillons aux fortifications (excavations). Le travail est 

dur et particulièrement à cause de verrues grossissant sur 

mes mains. Il est difficile pour moi de plier me bras parce 

ça fait mal. Ici nous vivons plus ou moins dans un état 

d'entraînement. Il n'y a pas ici de commandant ou de 

 
1 NdT : hébreu, "Nid", section de jeunesse d'HaShomer HaZair. 

discipline militaire ni les autres "sages" que nous avions 

au dépôt (au camp) ; finalement, nous sommes dans un 

kibboutz, pas le nôtre, mais un kibboutz. – – – 

 

25.3.48 

– – – Hier, j'étais au poste de recrutement ou je me suis 

inscrit, pour obtenir une permission pour rentrer à la 

maison. Nous avons été dirigés vers une personne, mais il 

n'était pas là. Nous allons essayer de nous en occuper 

immédiatement parce que dans deux semaines nous auront 

fini les examens. On dit que sans autorisation, il sera 

impossible de quitter la ville pour ceux qui doivent 

s'engager, car quelqu'un pourrait croire que je suis un 

fugitif, fuyant la ville. Bien sûr, je continue de suivre les 

activités du mouvement dans la ville, bien que je ne suive 

que les activités habituelles et je ne participe pas aux 

autres comme le cœur du Ken1, les fêtes, etc. mais quand 

même, je ne veux pas arrêter mes relations avec le 

mouvement. Premièrement, je pense que je n'ai pas besoin 

de me préparer jour et nuit pour les examens. 

Deuxièmement, on m'accorde pour ça trois heures par 

semaine pour préparer mes examens. Troisièmement, 

même si c'était un obstacle majeur pour mes études, 

j'aurais quand même participé aux activités. Après tous, 

nous en avons déjà discuté avant que je parte. 

Ne sois pas effrayée de visiter la ville à cause de la 

sécurité. Tu imagines probablement qu'on nous tire sans 

cesse dessus, à Jérusalem, et que la ville est devenue un 

grand champ de bataille, mais ce n'est pas vrai. 

 

26.3.48 

"Donne-moi la force ! 

– – – Bien que je voudrais beaucoup te voir, je pense que 

ce n'est pas la peine parce que le voyage est comme être 

escorté et le chemin est risqué. Tu sais qu'il y a souvent 

des victimes sur le chemin de Jérusalem. Si on t'avait 

envoyée, je comprendrais, mais juste pour me rendre 

visite ?… 

Szymonowicz Abraham 


